
• 

, 

ALLOCUTION DE S.A.H. LE P!lINCE NO:;{ O;)m~ S!::Al!OUK, 
CHEF DE L 'ETAT DU CAMBODGE, AU BAN:U3T OF ;> :~RT 

EN L'HONNEUR DE S.E. MONSI~UR LE P~ZIH~R 
MINISTRE DE LA REPUBLIQUE D~ GUINEE 

ET DE LA DELEGATION DE LA 
REFUBLIQUE DE GUINEE 

--- 12 DECEMBRZ 1972 

Respecte Votre Excellence M. Ie Premier l~inistre de la Republique Populaire de Chine, 
Respecte Votre Excellence M. Ie Premier ~inistre de la Republique de Guinee, 
Respectes Vos Excellences et Messieurs les Membres de la Deli'gation. guineenne, 
Respectes Vos Excellences, Messieurs et ¥-esdames 

les personnalites chinoises, 
Chers amis, 
Chers compatri~tes, 

C'est pour moi un grand honneur et une.grande joie de recevoir, a Tientsin, la si amicale visite de S.E. Monsieur Lansana Beavogui, Premier Ministre de la Republique de Guinee, et de Son Excellence M. Chou En-lar, Premier Y.inistre de la Rspublique populaire de Chine. 

Qu'il me soit permis d'adresser mes remerciements emus et tres profonds a Leurs Excellences ainsi quIa toute la Delegation de la Republique de Guinee, pour cette visite qui constitue un nouvel eclatant temoignage de la · fraternelle et affectueuse solidarite et du soutien total qu'ont toujours accordes les glorieux peuples guineen et chinois . et leurs illustres dirigeants au peuple khmer, au F.U. N.C., au G.R.U.N.C. et aux F.A.P.L . N.C. dans leur lutte sacree pour Ie salut national et la liberation totale de la Patrie. 
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Qulil me soit aussi p ermis de f'eliciter tras c h aleu­
reusement Son Excellence M. Lansana Beavogui et la Delegati~a 
guineenne, du triomphal sueces de leur vi site off'icielle en 
Republique Populaire de Chine. 

La Guinee, la Chine et Ie Cambodge sont trois amis 
intimes de longue date dont I'union indestructible a e te forgee, 
de~uis de longues annees deja, par une lutte commune contre 
I 'imperialisme , Ie colonialisme, Ie neocolonialisme, Ie racisme 
et p our la · defense des ideaux de liberte, de justice, de progres 
et de paix. 

Le present sejour en Republique Populaire de Chine de 
Son Zxcellence M. Lansana Beavogui et de la Delegation guineenne 
res serre non seulement les liens d'amitic , de soliGarite et de 
cooperation deja tres stroits existant entre la Guinee et la 
Chine lIIais aussi ceux unissant 1a Guinee, la Chine et Ie camb·Od~e. 

Notre reunion de ce soir en porte ma~nif'iquement temoi­
gnage. C'est avec enthousiasme que nous, Khmers, saisissons cette 
heureuse occasion pour rendre un vibrant hommage aux tras illus­
tres artisans du merveilleux deve1oppemont de l 'amitie frater­
nelle s1no-guineo-khmere: Son Excellence M. Ie President Mao 
Tsetoung, Son Excellence l>l. Ie President Ahmed Se kou Toure, Soa 
Excellence M. Ie Premier Ministre Chou En-laf, Son E:ccellence 
M. Ie Premier Ministre Lansana Beavo gui .. 

• • • 
Respectes Vos Excellences, Messieurs, l>:esdames, 

Mesdemoiselles, 

Le peup1e khmer et moi-m~me eprouvons une profonde admi­
ration pour Ie President Ahmed Sexou Toure, un heros authentique 
de l 'Af'rique progressiste et anti.imperialiste et un artisan 
prestigieux de 1a solidarite afro-asia~ique. Nous n'oub11erons 
jamais ce qu'il a tenu a f'aire pour nous depuis que l 'imperia· 
lisme U.S. et ses valets de Phnom-penh et Sargon ont ~longe notre 
Patrie dans les pires malheurs et catastrophe s de son Histoire. 
Et nous n'oublierons jamais que c'est en Af'rique que nous avons 
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trouv i l a plus l a r ge co uprihens ion et I e plus massif soutien de 
n otre juste c a us e . Sur 32 pays souverains ~ui nous ont accordi 
Ie )lus pricieux soutien e n reconnai ssant de jura Ie G . ~ .U.N.C., 
22 appar tiennent a l'A£rique, laquelle, bien mie ux que la plupart 
des ?uys d' Asie, est pleine~ent consciente de ce ~ue les peuples 
Ithm er, vietnamien et lao luttent non seulement ~~our la liberation 
de l 'Indochine mais aussi pour l'honneur et l'avenir du Tiers-
r-::onde, 

II est cer tain que, en Afrique , Ie sionisme, Ie colo­
~iali srne p ortugais, Ie racisme blanc en Afrique du Sud et eD 
~hodesie et I e neocolonialisme de certaines puissances euro­
?iennes seraient vite balayes si l'imperialisme u . S., une fois 
vai~cu; nlavait plus la possibilite de les soutenir a bout de 
brao ~t leur donner des aides multi£ormes . 

t·C a lheur eus e ment, dans notre Asie pulluent des re g imes 
ren e gat s qui basent leur e xistence sur la traa ison de leurs 
?euples et pays au profit de l'imperialisme des U .S.~ • • ~'entre 
ceo regir:tes traitres, les Inoindres ne sont pas ceu:;, de Bangkok 
et ~e Dj a kar ta . Ce de rnier n'a m~me pas hont e de se faire 
pas ser pour "non-ali ,3ne", de patronner, ave c d'autres renegats 
asi e:tiqu es , un trompe ur mouvement de "neutralisation du Sud­
Est h.siatique" et, "last but not least", de s'irnposer comme . 
llun des "contr8leurs" internationaux d'un eventuel "cessez-le-
feu an Indochine". 

Le peuple khmer, s~n FUNC, son GRUNC et ses FAPLNC , ont 
Ie cevoir de proclamer encore une fois, tras solennellement et 
t~~~ c ~tegoriquement, qu'ils n'accepteront jamais un tel 
c)s ' ez-le-feu dont Ie seul but est de perpetuer la domination du 
n1 0 ~ 01vnialisme U.S. dans une partie de notre Indoohine et de 
f d c'c. " u:'vivre les moribonds regimes indochinois a la solde d e s 
UE "", alors que l es trois peuples indochinois ne manqu eront pas 
de l es balayer totalement et irreversiblement du sol sacre de 
l eu rs pays dans un avenir pas trop lointain. 
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La pre uve la p lus e clat ante de la mauvaise f oi du 

gouverne ment U.S. e n ce qui concerne Ie soi-disant prochain 

retablissement de la paix en Indochine r e side dans I e f ait 

que Ie President Richard Nixon vient de faire parvenir de nou­

velles aides militaires gigantesques aux armees mercenaire s 

pro-U.S. de SaIgon et Phnom-Penh, dans Ie fait aus s i que les 

derniers contingents d e militaires U.S, au Sud Viet Nam, au 

lieu d"tre rapatries, viennent de recevoir l'nrdre de se 

camoufler en "conseillers civils", et, enfin, dans Ie f ait que 

rJarchi-criminelle flotte des B52 et autres appareils d e 

l'aviation U.S., responsable de la guerre de ge n ocide et ecocide 

en Indochine, ne seront pas rapatries non plus mais rcste rnnt 

tout simplement bases en ThaIlande ave c un p ersonnel de itO.OOO 

of~iciers et sous-officiers pr@ts, de l'ave u-m'me d e Nixon, a 
re-bombarder, r e -mitra ill er , r e -canonner, re-napalmer l es pays 

indochinois et re-assassiner leur population si, apres la 

" proclamation du cesse z-le-!eu", des patriotes indochinois as ent 

continuer quelque part la lutte de liberation nat ionale. 

Par ailleurs, nous soulignons que Ie regime du trat t r 

Lon Nol a Phnom-Penh n 'a aucun droit d e parler au nom d u Cam­

bodge du "cessez-le-feu" et de la "necessite" de f"aire. contr81er 

c e "cessez-le-fe u" par une "commission internationale ", Nous 

d e clarons tres serieusement que nous lutterons milit a i r ement 

contre tout "contr8leur"civil ou militaire. en "uniforme " ou non, 

qui oserait s'aventurer sur la moindre parcelle de notr e t e rri­

toire national. 

Nous decl arons eniin que, quelles que soient l e s diffi­

cultes qui pourraient surgir a notre encontre a la suite d'un 

eventua l "cessez-le-feu" au Sud Viet Nam, nous continuerons, sans 

esprit de r e cul et sans acceptation d'aucun compromis, la lutte 

armee contre la charlatanesque "republique" de Phnom-Penh et contre 

l e s Americains qui la protegent, et ce jusqu'a ce qu 'ils soient 

a jamais elimines de chez nous. Nous sommes pr@ts a accepte r d e 

nouve a UX sac~i fi ces, s i doulour e ux et si lourds sOient-ils, e t a 
lutter au besoin pendant cinq, d ix ou vingt ans encore, afin 
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d'attoindre sans fauto au but sacre que nous nous sommes fixe 

depuis Ie 23 ~ars 1 970, a savoir la reconqu~te t otale de notre 

independance nationale , de notre unite nationale et de l'inte­

grite tarr itori a le de notre Patrie bien-aimee. 

Nous avons foi en notre victoire finale qui sera a us si 

celle de la Republique de Guinee et de In Reyublique populaire 

de Chine qui ont tant fait pour nous ainsi que des trante autre s 

pays nos grands arnis et nos grands soutiens. 

C' es t dans cos s e ntiments que j'exprime encore une fois 

rna joie profonde de p ouvoir c e soir me rEHl.nir en toute affe ction 

fr aternelle avec I.e urs Excelle nce s les respectes Premiers ~:inistrc;; 

Lc~sen Beavogui et Chou En-la! et que je Vous d oman de , chers e t 

honorables invites, la permission de lever mon ver~e at b oire : 

- A la gloire et a la prosperite de 1 .. , Repu') lique de 

Guinee et de la Republique Populaire do Chine, 

- A l'amitie fraternelle, a la solidarite et a la 

cooperation des peuplcs guineen,chinois et <:Ohmer, 

- A la sant e, a l a longevite et au bonheur de Leurs 

Excellenc e s l e s P: esidents Mao Tsetoung et 

Ahme d Sa k ou Toure, 

- A I n sante et a l ~ lon~evite - d e Leur s Exccll e~ces 

Lansana Beavogui et Chou En-laf , 

- A la sante de Leurs Exce ll .: nc c s et Messi eurs l e s Membre s 

de la Delegation guine cnne, 

- A la sante d e Lours Excellences, E essieurs et Mesd ames 

les pc rsonnalites chinoise s ici presentes, 

- A la sante d e s amis o t compatriotos ici presents ! 


